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LE président français Fran-çois Hollande a menacé hierd'évincer son ministre del'Economie Emmanuel Ma-cron du gouvernement s'il nerespectait pas la "solidarité"gouvernementale et la néces-sité de "servir jusqu'au bout"sans "démarche personnelle
et encore moins présiden-
tielle".
"Respecter ces règles c'est res-
ter au gouvernement, ne pas
les respecter, c'est ne pas y
rester", a lancé le chef del'Etat lors d'une interview té-lévisée à l'occasion de la Fêtenationale.Emmanuel Macron, 38 ans,cultive l'ambiguïté sur sesambitions pour l'électionprésidentielle de 2017.Mardi, il a prononcé un dis-cours "anti-système" lorsd'un meeting aux accents decampagne, qui n'a pas épar-gné François Hollande.
"Il a des idées, il veut rencon-
trer les citoyens, et là-dessus
c'est utile. Il faut toujours
aller à la rencontre des au-
tres, proposer des idées nou-
velles", a commenté le chef del'Etat, avant d'ajouter : "mais
il y a des règles dans un gou-
vernement."
"La première règle, c'est la so-
lidarité, c'est l'esprit d'équipe,
c'est de défendre le bilan, c'est
d'être à plein temps dans sa

tâche", a-t-il poursuivi. "Et
puis il y en a une deuxième :
dans un gouvernement, il n'y
a pas de démarche person-
nelle, encore moins présiden-
tielle, il y a tout simplement
servir et servir jusqu'au bout."Et de sommer EmmanuelMacron de rentrer dans lerang, faute de quoi il nepourra "pas rester" au gou-vernement.La veille, le Premier ministreManuel Valls avait déjà

haussé le ton contre son am-bitieux ministre, l'accusantde "céder aux sirènes du po-
pulisme".Emmanuel Macron est un an-cien haut-fonctionnairepassé par des écoles d'élite etla banque d'affaires Roth-schild, avant d'être choisi parle président pour devenirson conseiller puis ministreen 2014.Défenseur d'un social-libéra-lisme assumé, il veut s'af-

franchir du clivage droite-gauche et n'hésite pas à fou-ler du pied certains totemssocialistes (la réduction dutemps de travail, le travaildes fonctionnaires...).Surfant sur l'impopularité duprésident socialiste et surl'envie des Français de voir laclasse politique se renouve-ler, il jouit d'une certaine po-pularité dans les sondages etsuscite un fort intérêt dansles médias.

Hollande menace son ministre Macron
d'être évincé du gouvernement
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Le président François Hollande (à droite) a dû faire les gros yeux à son ministre de l'Econo-
mie Emmanuel Macron, tenté de jouer "perso”.
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LA nouvelle Première minis-tre britannique Theresa Maya complété son gouvernementhier, dans lequel les promo-teurs d'une sortie de l'Unioneuropéenne s'offrent uneplace de choix tandis que plu-sieurs femmes sont promues.Downing Street a annoncéhier le départ de la Justice deMichael Gove, dont le porte-feuille a été confié à Liz Truss,auparavant ministre de l'En-vironnement, de l'Alimenta-tion et des Affaires rurales.M. Gove, qui a milité pour leBrexit, s'était illustré ces der-nières semaines en se lançantdans la course à la successionde David Cameron, un gesteinterprété comme un acte detrahison envers Boris John-son, chef de file des Brexiters.Ce dernier a été nommé mer-credi ministre des Affairesétrangères à la surprise géné-rale, l'ancien maire de Lon-dres étant réputé pour untempérament excentrique etbouillonnant, pas forcémentconforme aux habitudes des

milieux diplomatiques.Une autre championne de lasortie de l'UE, Andrea Lead-som, rivale de Theresa Maydans la course à DowningStreet et ancienne secrétaired'Etat à l'Energie, a été nom-mée hier ministre de l'Envi-ronnement, de l'Alimentationet des Affaires rurales.Le ministère de l'Education aété confié à Justine Greening,qui remplace Nicky Morgan,et devient également ministredes Femmes et de l'Egalité.Cette ancienne secrétaired'Etat au Développement in-ternational est une proche deMme May et avait défendu lemaintien dans l'UE pendant lacampagne référendaire.Chris Grayling, auparavantleader de la chambre desCommunes, est lui nommé mi-nistre des Transports. Bienqu'il ait été un des leaders dela campagne pro-Brexit, ilétait devenu le directeur de lacampagne de Theresa Maypour prendre la tête du particonservateur et devenir Pre-mière ministre.Priti Patel a été nommée mi-nistre du Développement in-ternational et Karen Bradley

ministre de la Culture, desmédias et des sports.Mercredi, Downing Streetavait annoncé la démission duministre des Finances GeorgeOsborne, remplacé par PhilipHammond (ex-Affaires étran-gères). M. Osborne paie ainsile prix de sa proximité avecDavid Cameron et son enga-gement total dans le camp dumaintien dans l'UE.Amber Rudd prend les rênesdu ministère de l'Intérieur,

auparavant occupé par MmeMay.Mme May a également créé unministère spécialement dédiéau Brexit, dont David Davis,un ancien secrétaire d'Etataux Affaires européennes,aura la charge.Theresa May, 59 ans, a été in-vestie mercredi, un peu moinsde trois semaines après levote des Britanniques en fa-veur d'une sortie de l'Unioneuropéenne.

Theresa May se forge un gouvernement à la
mesure du Brexit
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Symbole des changements en Grande-Bretagne, l'ex-se-
crétaire d'Etat aux Affaires européennes David Davis vient
d'être nommé à la tête d'un ministère nouvellement créé

pour être spécialement dédié au Brexit.
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